
26 .LE PEVTIT MESSAGER

t Vous faites un& ceuvre excellente par cette belle petite Revue :je
vais tâcher <le répandre ici, dans la mesure de mes forces, le parfum

qui s'en exhale."
" Comptez sur mon dévoiment : je crois accomplir un apostolat

véritable en voûs secondant dans la diflusion du I /'e/it Mlessager."

Il prêche avec une force et un onction célestes le seul amour qui
doive occuper notre coeur : celui le Jésus-Sacrement, et chacune de

ses paroles est un trait qui embrase."

Nous souhaitons avoir beaucoup d'amis animés de ce même
esprit de foi et de tendre piété. Nous ferions avec eux des
merveilles. Merci à eux, et à tous les imitateurs que suscitera
leur généreux exemple.

Chronique de nos Ruvres.

Arrivés au seuil le cette nouvelle année qui s'ouvre à nous toute
radieuse de joie et d'espérance. arrêtons-nous un instant pour jeter
un dernier regard à l'année qui vient le se fermer et va s'enfuir dans
le lointain de nos souvenirs. Il faut bien le dire : elle nous quitte
sans reste d'amertume, mais nous laisse au contraire tout enibaumés
des consolations si douces qu'elle nous a versées, et nous fait bénir
la toute miséricordieuse bonté de Notre-Seigneur.

Dans les premiers mois de l'année, nous avons ouvert, dans une
nouvelle aile de notre couvent, le Noviciat du t1'. S. Sacrement, vraie
pépinière les serviteurs de l'Eucharistie, où Jésus-Christ, sous 1ts
ondes de la grâce, fait germer et croître les vocations qu'il emploiera
à élever et orner son Trône eucharistique. Ces plants, Il a voulu les
semer nombreux ; on en compte actuellement une vingtaine :puis-
sent-ils devenir rapidement grands et féconds sous les ravons du
Soleil Eucharistique.

Ce Soleil divin n'a plus maintenant dle couchant sur notre Nouveau-
Monde ; les ténèbres des nuits ne l'empêchent point le luire et d'é-
clairer les âmes, depuis que l'Exposition est devenue régulièrement
et définitivement perpétuelle dans la chapelle du T. S. Saci-ement.
Ce sanctuaire est devenu comme un beau lirmament où les constel.
lations des lumières scintillent continuellement, où les nuages de
l'enceits montent, se déroulent, balançant leurs spirales parfumées


